
20S ANNAL.HS DU TKÎÎS SAINT ROSAIRE

première nu'sse nu sanctuaire «h- Notre-Dame du St-Rosaire ; vt 
commt‘ l’hostii* blaivlie tremblait nu liout de sen doigts consa­
crés, avant «le se déposer sur les lèvres de ses parents eliéris ! !...

I.a «arémonie fut des plus simples, comme les choses les plus 
douces : une assistnnee assez nombreuse, des «'liants A la 
sainte Kucharistie et A la Sainte-Vierge ; un reeueillement 
profoml, le tout altsorlW* dans l’attente «lu grand mystère : 
un jeune homme consncmnt, |Miur la première fois, le corps et 
le sang «lu Christ. Vous comprenez «pie «le toutes les fêtes aux- 
«pielles assiste Notre-haine du Cap, il n'en est point de plus 
douce à son cœur. J’en insère le souvenir A la place d’honneur 
«le notre “ Chmnitpie mais je renonce A en donner de plus 
longs «(«'tails, car je sens «pie ma plume tromperait mes propres 
impressions, elle n’a point la subtilité1 nécessaire pour dire des 
choses si Indies.

Tu i'k Sacrrd’t* ia a fini ma....................
***

‘J."> Août.—Pèlerinage «les Tertiaires Irlandais de Montréal.—
On m'a «lit de bien pieuses choses de ce pèlerinage «lu "Jô 

août, ear je n’ai pas eu le bonheur d’v assister. J’ai «léjA «lit. 
dans une autre “Chronique”, quel., souvenirs les Tertiaires 
Irlandais de Montréal ont installés ici au Sanctuaire de Notre- 
Dame du Saint Rosaire, et si vous visitez notre modeste cha­
pelle. vous pourrez lire vous même leur reconnaissance, inscrite 
en lettre d’or sur nn e.r-ro/u de marbre blanc. C'est vous dire 
avh‘ quel plaisir nous avons appris la nouvelle de ce pèlerinage 
et avec «(uelle joie il fut reyu au Cap de la Madeleine : joie 
d’autant plus vive «pi'une absence de plusieurs années nous en 
avait privés plus longuement. C’est le 11. P. Hénault O.M.I, 
qui a réuni ces visiteurs pour les exercices communs «lu pèle­
rinage, et leur a servi d'intermédiaire auprès de Notre-Dame du 
Cap. 11 m’a fait part de la joie qu’il a éprouvée dans la série 
des exercices, A voir les pèlerins si pieux, et A les entendre sup­
plier avec tant de confiance et d’ensemble. Je n’en suis nulle­
ment surpris si je juge du pèlerinage de ce jour d’après les 
autres amenés ici par les RR. PP. Franciscains.

A eux et A leurs Tertiaires, grand merci .................................


